
 

 

Le domaine 

 
 
En quête d’excellence : 
Le domaine a près de 800 ans, repéré au XIIème siècle pour ses nombreuses sources, les 
moines bénédictins puis cisterciens y lient un viviers (étang produisant les protéines du Moyen-
âge : poissons et canards) à un cellier (le vin des moines). Il est racheté en 1399 par la puissante 
famille Budé, Viviers est transformé en place forte et devient la base bourguignonne de sa charge 
d’échanson royal (chargé des achats de vins pour la garde royale et la table royale). Cette charge 
restera attachée au château de Viviers jusqu’à la révolution. C’est ainsi que son vin s’est retrouvé 
à Versailles et est servi lors des festivités liées aux mariages de Louis XIV et Louis XV. En 1628 
la façade classique actuelle est inaugurée, son propriétaire le Chevalier Deya de La Salle, officier 
mousquetaire, devient Marquis de Viviers. La légende indique qu’il aurait reçu l’argent de la 
construction et le titre pour bons services auprès de la Reine. Avec l’arrivée du Phylloxéra au 
début XX, les vignes sont arrachées et la ruine du Marquis de Traynel, fortement endetté au jeu, 
l’oblige à vendre. C’est en 1978 avec la reprise de Bernard et Brigitte Lefébure que le château 
renaît. Le fermage des terres est confié à la célèbre maison beaunoise Albert Bichot, qui 
recherche les meilleurs terroirs bourguignons et qui en fera sa marque de Chablis de luxe.  
 
En 2015, Arnould biologiste marin, dirigeant un Institut intergouvernemental lié à l’eau à Anvers et 
son épouse, Isabelle, architecte d’intérieur et designer décident de reprendre le domaine en 
directe. Ils vont s’y préparer intensément en reprenant des études viticoles en Bourgogne et 
démarrer une quête d’excellence autour du monde à la rencontre des vignerons d’exception de la 
Sonoma Valley, aux vallées du Rhin et la Moselle, du Bordelais au Bergerac, du Portugal à 
l’Espagne et à l’Italie. C’est finalement en octobre 2019 que le Domaine est (re)créé, Arnould 
retrouve dans les terroirs de Viviers la mer avec les nombreux fossiles amassés sur cette bordure 
du bassin parisien, des magnifiques ammonites aux minuscules huitres Ostrea virgula qui 
affleurent sur la couche géologique du Kimmeridgien typique des bons Chablis. Car Viviers, 
avant, c’était la plage! Arnould est aussi passionné de développement durable et de nature, en 
2015 il fonde GoodPlanet Belgium avec Yann Arthus Bertrand et organise avec lui de 
nombreuses expositions et événements en Belgique et même en Bourgogne. Il décide tout 
naturellement dès le départ de convertir l’ensemble du domaine en bio et de mettre en œuvre les 
pratiques biodynamiques. La biodiversité est le second pilier du domaine, dans une vision 
holistique, la vigne ne peut bien se développer que dans des écosystèmes où la vigne côtoie des 
bois, des friches écologiques avec une faune et une flore les plus riches possibles. Évidemment 
pas d’utilisation de produits non bio ou d’insecticides mais se faire aider par la nature, pour 
redonner vie aux sols, nous y amenons ruches, nichoirs, haies autant d’abris pour une faune 
variée et aide précieuse pour les vignes. Redonner sens aux terroirs d’exception de Viviers, avoir 
une approche globale dans une quête sans cesse d’excellence : voilà la philosophie du domaine. 
Dans cette approche, Isabelle réinstalle l’accueil en ouvrant des chambres d’hôtes de luxe et 
créant un art de vivre avec textiles faits sur mesures, porcelaines raffinées et créatives, 
ensembles d’art de la table.  


